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Cette  famille  se  composerait  du genre  Phroina incertae  mlis  Websl/''  ot
iu  genre  Pilargia  que  jVtablis  pour  mon  Annélide  de  Brest.

Genre  Pîlargîs.

(lorps  long  à  nombreux  segments,  plat,  ayant  seulement  l'axe  longitu-
dinal médian dorsal  un peu convexe. Petite tête sans yeux, divisée en deux
lobes à la partie antérieure du côté dorsal et sur toute sa longueur du côté
ventral,  une  paire  d'antennes  latérales  massives.  Segment  buccal  acbète
portant  deux  paires  de  cirres  tentaculaires  ventraux,  semblables  aux  cirres
ventraux des segments suivants, dont les pieds sont indistinclemeul biramés
avec un acicuie fin à la base du cirve dorsal  spatule et  un faisceau de soies
accompagné  d'un  acicuie  au-dessus  du  cirrc  ventral  spatule.  Soies  simples
finissant  en  pointe  bifide.  Anus  terminal  (sans  cirres  anaux?).

La  Pil/n-ffis  (pie  j'ai  trouvée  a  o  m.  lai  de  long,  o  m.  oo3,6  de  large  et
■i20 segments.  Le corps d'un brun clair  est  couvert  de verrues blancbesdu
côté  dorsal.  Aussi  lui  ai-je  donné  le  nom  de  PUargis  vernicnsn.  Llle  sera
décrite en détail  dans un travail  ultérieur.

Description  dV.v  nouveau  ge.\be  n  Ascidie  simple  de  là  famille
DES  MolgulidÉes,  Mkristocarpus,

PAR  M.  Amoine  Pizon.

Les  caractères  génériques  de  celte  forme  nouvelle  sont  fournis  :  i"  par
la division de la glande liermapbrodite des Molgnlidées en deux parties dis-
tinctes,  l'une  mâle  et  l'autre  temelle;  2"  par  la  position  de  ces  dernières
relativement au rein et à l'intestin.

Dans toutes  les  Molgnlidées décrites  jusqu'ici,  la  pai-îie  mâle  et  la  partie
femelle de la glande génitale sont toujours très rapprocbées l'une de l'autre
et  le  plus  souvent  elles  constituent  une  masse  unique  dont  la  face  interne
est occupée par les follicules spermatiquos.

D'autre  part,  la  glande  génitale  droite,  quand  elle  existe,  est  toujours
située  au-dessus  du rein  et  logée dans  sa  concavité,  quel  que soit  le  degré
de séparation de ses deux parties constituantes.

Chez  les  Mcristocavpus,  chaque {jlande génitale  a  ses  deux parties  com-
plètement  isolées  l'une  de  l'aulr.'-  du  côté  droit  ,  les  follicules  mâles,  très
nombreux et serrés , s'ét;.lent largement au-dessous du rein et fenserrent dans
leur  concavité;  l'ovaire  est,  au  contraire,  logé  dans  la  concavité  du  rein.

t'i Welistpr. Anne). Chaetop. oilhe Virginian coasf (Tram, of ihe Alhany Inslil.,
l.  IX,  1879,  p.  968,  et  pi.  XI,  fig.  i.-)8-i().S).
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Du côté gauche, les deux branches du tube digestif  sont étendues trans-
versalement  et  sont  presque  hoi-izontales;  elles  laissent  entre  elles  un
intervalle  qui  est  tout  entier  occupé  par  les  follicules  mâles.  L'ovaire  est
situé au-dessus de la  branche intestinale supérieure et  se trouve ainsi  com-
plètement séparé de la glande génitale mâle.

De  telles  différences  anatomiques  avec  les  Molgulidées  actuellement
connues justifient parfaitement la création de ce nouveau genre.

Meristocarpus  fuscus  n.  sp.  Espèce  unique  du  genre.
Corps  à  peu  près  sphérique,  fixé  par  sa  partie  inférieure  et  portant  les

deux siphons à la face opposée.
La  surface  externe  de  la  tunique  est  d'un  rouge brun;  elle  est  nacrée  en

dedans;  elle  porte  de  nombreuses  petites  rides  sur  toute  son  étendue  et
n'est pas agglutinante: consistance semi-cartilagineuse.

Les  deux  siphons  sont  inégaux  ;  le  cloacal  ,  légèrement  incliné  du  côté
droit,  mesure  environ  un  centimètre  et  demi;  l'autre  est  incliné  en  sens
inverse et a une longueur moitié moindre.

Les  lobes  des  orifices  sont  égaux,  peu  accentués  et  légèrement  pointus.
Les  tentacules  sont  au nombre de douze ,  très  ramifiés  et  de deux gran-

deiu*s différentes.
La  Itranchie  possède  des  trémas  courbes  et  irréguliers,  comme  on  en

trouve  chez  la  plupart  des  Molgulidées  ;  les  méridiens  sont  au  nombre  de
six  de  chaque  côté  ;  ils  sont  très  développés  et  sont  eux-mêmes  parcourus
par  des  petites  côtes  étroites  et  rapprochées  les  unes  des  autres  ;  on  en
compte  généralement  six  à  chaque  lame  méridienne.  Enfin  il  existe  six
côtes perpendiculaires aux méridiens.

Ce  spécimen  unique  a  été  trouvé  mélangé  avec  des  Bolténies  apparte-
nant  aux  collections  du  Muséum  et  ([ui  n'avaient  malheureusement  pas
d'indication d'origine.

Quelques  yoTES  sur  certaines  icrioys  de  milieu,

PAR  M.  E.-T.  Hamy.

J'ai  retrouvé  dans  un  vieux  portefeuille  les  notes  qui  suivent,  recueillies
il  y  a  bien  près  de  trente  ans.

C'était  l'époque  où  Darwin  venait  de  publier  son  célèbre  traité,  De  la
variation  des  animaux  et  des  plantes  '^l  Les  jeunes  naturalistes  n'avaient
plus d'yeux que pour les faits  qui  se rattachent de près ou de loin à l'étude
des  actions  de  milieu  et  de  la  sélection  naturelle.  Toute  mon  attention  de

'1' Ch. Darwin. De la variation des animaux et des plantes sous l'action df In
domesticité, trad. fr. de .I.-J. Monlinié. Paris. Reinwaid, 1868, 2 vot. in-8".
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